HOMÉLIE de l’abbé Laurier Farmer
Funérailles de Mme Suzanne Tardif

le samedi 2 avril 2016 à 14h
en l’église Sainte-Jeanne-de-Chantal, Notre-Dame-de-l ’Île-Perrot, 

Célébrants : abbés Laurier Farmer, Richard Wallot, Nicola Di Narzo, Gilles Bergeron.


Parents, amis,

Mon homélie portera d’abord brièvement sur le sens de cette célébration, en partant des prières, des chants et lectures bibliques que nous avons entendues. Puis, au cœur de ma réflexion, j’ajouterai un bref hommage personnel sur Suzanne. 
La première lecture, fait mention de toute l'espérance dans le Ressuscité, dans notre vie comme dans notre mort, nous appartenons au Seigneur. C’est ce qui nous habite tous comme baptisés et ce qui a habité Suzanne. L’éternité c’est la continuité de notre vie terrestre, la mort c’est un passage.           
Quant à l'Évangile, il nous rappelle que nos défunts ont une place privilégiée auprès de Dieu notre Père miséricordieux, qui accueille avec amour. 

« Oui, Suzanne croyait en son Dieu, elle croyait aussi aux valeurs humaines et spirituelles. Durant ses années vécues ici bas, elle a su VIVRE intensément et qualitativement toutes les périodes de sa vie.

Je connaissais bien Suzanne, puisque j’ai eu la chance de travailler plus de 20 ans avec elle, depuis 1992, puisqu’elle était secrétaire au bureau du presbytère Sainte-Jeanne-de-Chantal.  

Je voudrais dans ces lignes vous présenter le profil de sa riche personnalité. D’entrée de jeu, comme secrétaire, elle fut la meilleure personne que l’abbé Lafleur ait pu repêcher en 1989. En ce qui me concerne, travaillant en équipe ensemble, elle m’a appris beaucoup sur la tâche de la bonne tenue d’un bureau paroissial : accueil chaleureux, souriant, sympathique, que ce soit pour baptêmes, mariages, décès, intentions des messes, participation aux catéchèses et initiations sacramentelles des jeunes et la Fondation du Patrimoine Sainte-Jeanne-e-Chantal. Au plan travail, elle fut la personne ponctuelle, rigoureuse, économe, discrète, méthodique avec un français écrit et parlé sans faute. Compétente aussi dans tous les logiciels informatiques touchant une paroisse.  

Elle savait s’adapter et être à l’écoute des gens, peu importe leurs problèmes. Beaucoup de compassion pour les personnes qui lui confiaient leur problème, particulièrement quand des personnes venaient pour planifier des funérailles ou une sépulture. Elle excellait dans la tenue de l’agenda. Sur ce point, elle était mon mentor. Elle n’oubliait rien et ne ratait aucun rendez-vous. Délicatement, elle savait me les rappeler. Je me rappellerai toujours de son agenda bien à jour et surtout de son cahier spiral où tout était noté quotidiennement. 

Suite aux beaux témoignages entendus, que dire de sa vie de tous les jours avec les siens et ses amis. Elle aimait la vie. Suzanne c’était la personne super généreuse et « recevante ». Sa famille avait beaucoup de prix pour elle : ses deux fils Olivier et Éric ainsi que leur conjointe. Et que dire des ses deux petits-enfants, ses deux amours Éliott et Livia. Ses éloges et commentaires ne tarissaient pas à leur sujet… leurs photos se voyaient partout. Suzanne fut présente auprès des siens et également de ses amis. Enfin, elle a su joindre l’utile et l’agréable : piano, musique, concerts, chœur Vaudreuil-Soulanges, le voilier, le vélo, la bonne bouffe, les marches et j’en passe. Et nous pourrions continuer longuement la belle liste de ses qualités. 

Ce fut pénible pour moi et bien d’autres d’apprendre il y a quelques mois, la terrible menace qui planait sur la fragilité de ses poumons.  Mais je fus encore frappé de plein fouet par la rapidité progressive de la dégradation de sa santé pulmonaire. Et davantage très bouleversé quand j’ai appris vers le 4 mars, son entrée au Centre de soins palliatifs à Hudson. Et là, j’ai pu la visiter deux fois. En tout, deux semaines de vie.
Hélas, Suzanne s’est éteinte doucement le 21 mars dernier, à l’âge de 65 ans, entourée des siens, après un long combat contre le cancer.

Comme il nous est difficile de voir partir quelqu’un de si proche et de si jeune. Ce qui nous fait prendre conscience de l’importance de la santé et en même temps de la grande fragilité de notre corps.

Pour ses dernières semaines de vie, la qualité de vie lui manquait, sa maladie s’aggravait. Cependant, elle fut la femme combative, sans lâcher prise et sans se plaindre. »
C'est pour honorer toute la VIE de cette femme accomplie que nous sommes rassemblés ici aujourd’hui, dans cette église. C’est une grande prière d'actions de grâces et de mercis que nous faisons pour les 65 ans que Suzanne a vécus avec nous sur terre, nous rappelant son grand amour inconditionnel, son dévouement et son généreux partage. Qu’elle reste bien présente dans nos cœurs et que son souvenir vous accompagne toujours.   

En guise de conclusion, unissons tous ensemble nos prières pour tous ceux et celles que Suzanne laisse : ses fils, leur conjointe, ses petits-enfants, ainsi que ses proches et ses amis.
Rendons grâce au Seigneur pour le témoignage de vie qu'elle a donné.  Qu’elle repose en PAIX auprès du Dieu Père, Fils et Esprit.   AMEN ! 

